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Résumé: En terme d'importance épidémiologique mondiale pour 

l'homme, les moustiques sont considérés comme le premier groupe de 

vecteurs. İls sont responsable de la nuisance (piqures douloureuses et 

gênantes) et de la transmission des maladies parasitaires comme le 

paludisme, le chikungunya, la fièvre jaune. La lutte contre les 

culicidés, comprend plusieurs méthodes, mais la lutte biologique reste 

la plus sure et la plus sélective, car elle dépend des ennemis naturels 

sans provoquer des dégâts sur l'environnement. Dans le cadre de ce 

travail une extraction, une analyse spectrale par infrarouge (IR) ainsi 

que l’évaluation de l’effet de l’extrait aqueux extraits et des alcaloïdes 

de la Grande ortie contre les moustiques Culex pipiens ont été effectué. 

L’analyse spectrale par infrarouge montre l’existence d’une diversité 

de groupement fonctionnel caractéristiques des alcaloïdes tel que le 

groupement alcyn, nitrile, ester et amide. Les résultats du test 

insecticide montrent également que l’extrait aqueux et celui des 

alcaloïdes d’Urtica dioica L., présentent des propriétés insecticides 

importantes dont les valeurs de la DL50 pour les larves L4 sont de 4,48 

mg/ml pour l’extrait aqueux, et de 6,91 mg/ml pour les alcaloïdes.  

Abstract: In terms of global epidemiological importance for humans, 

mosquitoes are considered the first group of vectors. They are 

responsible for nuisance (painful and uncomfortable stings) and 

transmission of parasitic diseases such as malaria, chikungunya, 

yellow fever. The fight against Culicidae includes several methods, but 

biological control remains the safest and most selective, because it 

depends on natural enemies without causing damage to the 

environment. As part of this work an extraction, spectral analysis by 

infrared (IR) as well as evaluation of the effect of extracted aqueous 

extracts and alkaloids of the Great Nettle against Culex pipiens 

mosquitoes were performed. The infrared spectral analysis shows the 

existence of a functional group diversity characteristic of alkaloids 

such as the alkyn, nitrile, ester and amide groups. The results of the 

insecticidal test also show that the aqueous extract and that of 

alkaloids of Urtica dioica L., have important insecticidal properties 

whose LD50 values for L4 larvae are 4.48 mg / ml for the extract 

aqueous, and 6.91 mg / ml for alkaloids. 
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I. Introduction  

 

   La faune Culicidienne, par sa large distribution et 

ses fortes abondances, est responsable de la nuisance 

(piqures douloureuses et gênantes) et de la 

transmission des maladies telles que, la fièvre de la 

vallée du Rift, la fièvre du Nil occidental (West Nile 

Virus), et d’encéphalites [1]. En dépit de l’efficacité 

de la lutte anti-moustique par des insecticides de 

synthèse, elle présente plusieurs inconvénients. En 

effet, ils peuvent avoir un effet néfaste sur la vie 

aquatique en engendrant divers problèmes 

environnementaux [2], et peuvent aussi être à 

l’origine d’autres phénomènes notamment la 

résistance des insectes aux insecticides de synthèses 

[3 ; 4]. Selon le comité d'experts des insecticides [5], 

chez les Culicidae : 19 espèces sont devenues 

résistantes dont 16 au DDT, 12 à la dièldrine et 9 aux 

composés organophosphorés (y compris Culex 

pipiens et Aedes aegypti). Ainsi, pour contribuer à 

une gestion durable de l’environnement, la mise en 

place de nouvelles alternatives de lutte contre les 

moustiques est davantage encouragée. La lutte 

biologique prend diverses formes, mais celles qui 

attirent l’attention des chercheurs à l’heure actuelle 

est l’utilisation de substances naturelles d’origines 

végétales comme bio-insecticides. Les substances 

naturelles présentent un large spectre d’action en 

pharmacologie, ils peuvent agir comme anti-malaria, 

bactéricides, fongicides, acaricides, etc., ils peuvent 

être aussi utilisées comme insecticides de 

remplacement [6]. Appartenant à la famille des 

Urticaceae, Urtica dioica L., est une plante très riche 

en métabolites secondaires et qui est dotée de 

plusieurs vertus thérapeutiques [7 ; 8]. Elle est très 

riche en protéines et renferme aussi des flavonoïdes 

(dérivés du quercétol, du kaempférol et de 

l’isorhamnétol), des sels minéraux (calcium, 

potassium, silice), des vitamines (A et C), et des 

acides phénols (acide caféique, acide cafényl-

malique, acide chlorogénique). Les racines 

renferment des polysaccharides, une lectine [9], des 

lignanes [10], des stérols comme le sitostérol [11] et 

des terpènes [9]. L’effet insecticide des métabolites 

secondaires extraits à partir des différentes plantes a 

fait l’objet d’études de divers travaux à travers le 

monde [12; 13; 14; 15]. 

   Dans ce contexte, nous nous sommes intéressés à 

étudier l’effet insecticide des extraits aqueux et des 

alcaloïdes extraits de la Grande ortie (U. dioïca L.) 

contre les larves de moustique de quatrième stade 

(L4) Culex pipiens. 

II. Materiel et méthodes 

II.1. Matériel biologique  

   Le matériel biologique est représenté par la plante 

U. dioïca L. et par les larves du quatrième stade (L4) 

de C. pipiens. La plante est récoltée pendant le mois 

de février dans la ville de Dellys (Algérie). Les 

larves L4 soumises aux tests de toxicité proviennent 

d’un gite larvaire non traité au niveau d’Alger. 

II.2. Préparation des extraits 

II.2.1. Extrait aqueux   

   Selon Bnouham et al. [16], 10g de la poudre 

végétale est mélangée à 100ml d’eau distillée 

préalablement portée à ébullition. Le filtrat récupéré, 

après 20 à 30 minutes, représente une solution stock 

initiale à 10%. Dans le but de se débarrasser du 

solvant d’extraction, une évaporation sous vide au 

moyen d’un rotavapeur de type STUART à 40°C a 

été effectuée.  

 

II.2.2. Extraction des alcaloïdes  

   Le protocole d’extraction consiste à introduire 30g 

de la poudre de la Grande ortie dans un bécher de 

250 ml, et verser 125 ml de H2SO4 à 10 %. Agiter et 

laisser macérer 24 h à température ambiante puis 

filtrer. Après une alcalinisation à ph=9 par NaOH à 

30 %, le contenu est transvasé dans une ampoule à 

décanter puis procéder à une extraction liquide- 

liquide par deux fois 40 ml de chloroforme. Les 

phases organiques réunies sont séchées sur sulfate de 

sodium anhydre puis filtrées. Le solvant est évaporé 

de la solution restante sous pression réduite. Le 

rendement de l’extraction est calculé selon la 

formule suivante: 

 

𝑅% =  
𝑀−𝑀𝑜

𝑀𝑡
𝑥 100    (1) 

 

R%: Taux de la matière extraite; M: Masse du ballon 

avec l’extrait (g); M0: Masse du ballon vide (g); Mt: 

Masse végétale totale utilisée à l’extraction. 

 

II.3. Caractérisation des groupements 

fonctionnels par IR 

   Les spectres infrarouges ont été réalisés à l’aide 

d’un spectromètre Nicolet 560 pour une gamme de 

fréquences comprises entre 400 et 4000 cm-1. Les 

échantillons sont déposés sur pastilles de KBr. Pour 

se faire, les pastilles sont préparées en mélangeant 3 

à 10 mg d’alcaloïdes puis les mettre dans l’appareil 

à infrarouge. Les résultats sont exprimés sous forme 

d’un spectre.   

II.4. Tests de toxicité  

   La méthodologie adoptée est inspirée de la 

technique des tests de sensibilité normalisés par 

l’OMS (1963) [17]. Afin de tester l’effet de l’extrait 

aqueux et des alcaloïdes de la Grande Ortie sur les 

larves L4, les doses ont été préparées en utilisant 

l’eau du gite larvaire. Pour l’extrait aqueux les doses 

10%, 5%, 4%, 3%, 2% et 1% correspondent à 

27mg/ml ; 13,5 mg/ml ; 10,8 mg/ml ; 8,1 mg/ml ; 5,4 

mg/ml et 2,7 mg/ml respectivement. Pour les 

alcaloïdes les doses 100% ; 70% ; 50%, 25% et 10% 

correspondent à 10 mg/ml ; 7 mg/ml ; 5 mg/ml ; 2,5 
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mg/ml et 1 mg/ml respectivement. Le test consiste à 

introduire 10 larves de moustiques du stade L4 dans 

100ml d’eau du gîte larvaire de chaque dose. Afin 

de rendre les tests fiables, quatre répétitions sont 

réalisées pour chacune des doses testées. Le taux de 

mortalité est calculé en terme de moyenne après 2h, 

4h, 24h, 48h, et 72h. 

 

II.5. Traitement des données 

   L’analyse de la variance ANOVA à un facteur 

suivi par le test de Tukey à l’aide du logiciel 

Statistica version 6 ont été utilisés. Les valeurs de 

P<0,05 sont considérées comme significatives.  

Le pourcentage de mortalité et la mortalité corrigée 

sont calculés suivant la formule d’Abbott [18]. 

 

𝑇𝑎𝑢𝑥 𝑑𝑒 𝑚𝑜𝑟𝑡𝑎𝑙𝑖𝑡é % =  (𝑁𝑜𝑚𝑏𝑟𝑒 𝑑𝑒 𝑚𝑜𝑟𝑡 /

 𝑛𝑜𝑚𝑏𝑟𝑒 𝑡𝑜𝑡𝑎𝑙 𝑑’𝑖𝑛𝑑𝑖𝑣𝑖𝑑𝑢𝑠)  100         (2) 

 

𝑀𝑐 =  [(𝑚𝑜𝑟𝑡𝑎𝑙𝑖𝑡é 𝑑𝑎𝑛𝑠 𝑙𝑒 𝑔𝑟𝑜𝑢𝑝𝑒 𝑡𝑟𝑎𝑖𝑡é −
 𝑚𝑜𝑟𝑡𝑎𝑙𝑖𝑡é 𝑑𝑎𝑛𝑠 𝑙𝑒 𝑔𝑟𝑜𝑢𝑝𝑒 𝑡é𝑚𝑜𝑖𝑛) /100 −
 𝑚𝑜𝑟𝑡𝑎𝑙𝑖𝑡é 𝑑𝑎𝑛𝑠 𝑙𝑒 𝑔𝑟𝑜𝑢𝑝𝑒 𝑡é𝑚𝑜𝑖𝑛] 100    (3) 

 

   Afin de déterminer les doses qui causent la moitié 

de mortalité (DL50), des droites de régression Probits 

= f (log dose) ont été tracés. Les doses sont 

exprimées en mg/ml. 

 

III. Résultats et discussion 

III.1. Rendement  

   Le rendement d’extraction obtenu est de 1,62±1,25 

% pour l’extrait aqueux et de 4,8±0,18 % pour les 

alcaloïdes. Bensella (2015) [19], a obtenu un 

rendement en polyphénol, à partir des racines de la 

Grande ortie récolté à Dellys, nettement supérieur 

soit une valeur de 8,34%. 

 

 

III.2. Infrarouge  
   Le spectre infrarouge, représentant la 

transmittance (T %) en fonction du nombre d’onde 

(cm-1), est représenté dans la figure suivante:   

 

 

Figure 1. Spectre d’analyse des alcaloïdes par 

infrarouge 

   Les résultats montrent l’existence d’une diversité 

de groupements fonctionnels, en effet cinq bandes 

sont présentes dans les alcaloïdes de la Grande ortie 

correspondant aux groupes alcyn, nitrile, ester et 

amide qui appartiennent au groupe d’alcaloïdes 

tropaniques comme l’atropine, l’aconitine. 

 
III.3. Le taux de mortalité  

   Le pourcentage de mortalité obtenu est 

proportionnel aux doses utilisées. L’augmentation 

du taux de mortalité augmente avec l’augmentation 

de la dose (Tab.1 et 2). 

   Il en ressort des résultats que l’extrait aqueux de la 

Grande ortie ainsi que les alcaloïdes présentent une 

bonne activité larvicide. Cette sensibilité est 

dépendante du facteur temps et des doses des 

extraits. L’extrait aqueux semble très toxique vis-à-

vis des larves L4 de C. pipiens. En effet, cet extrait a 

donné 100% de mortalité après 24h d’exposition à la 

dose la plus élevée 10%. En revanche, la moitié de 

la population (56,67±2,72) s’est montré sensible 

après 24h d’exposition à la dose la plus élevée des 

alcaloïdes. Dans ce cas, la totalité de mortalité n’a 

été obtenue qu’après 72h de contacte. Il est 

important de signaler qu’aucune mortalité n’a été 

enregistrée dans le lot témoin. 

 

Tableau 1. Pourcentage de mortalité corrigé des larves L4 traités par l’extrait aqueux

T (h) Témoin 
10% 

(27 mg/ml) 

5% 

(13,5 mg/ml) 

4% 

(10,8 mg/ml) 

3% 

(8,1 mg/ml) 

2% 

(5,4 mg/ml) 

1% 

(2,7 mg/ml) 

2h 0% 13,33±2,72 10±4,72 6,67±2,72 3,33±2,72 0 0 

4h 0% 23,33±2,72 16,67±5,45 10±4,72 6,67±5,45 0 0 

24h 0% 100±0 70±9,44 43,33±10,90 33,33±7,21 16±67,45 13,33±7,21 

48h 0% 100±0 100±0 73,33±11,88 66,67±5,45 43,33±5,45 40±12,49 
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Tableau 2. Taux de mortalité corrigé des larves L4 traitées par les alcaloïdes 

 

 Témoin 
100% 

(10 mg/ml) 

70% 

(7 mg/ml) 

50% 

(5 mg/ml) 

25% 

(2,5 mg/ml) 

10% 

(1 mg/ml) 

30min 0% 0 0 0 0 0 

1h 0% 6,67±2,72 3,33±2,72 0 0 0 

24h 0% 56,67±2,72 16,67±5,44 10±4,71 3,33±2,72 0 

48h 0% 76,67±2,72 30±4,71 23,33±2,72 13,33±2,72 0 

72h 0% 100±0 70±4,71 40±4,71 26,67±9,81 16,67±2,72 

III.4. Estimation des DL50 

   Le traçage des droits de régression Probits= f (log 

doses), nous a permis d’obtenir les courbes illustrées 

dans la Figure 2 et 3 avec Y : valeur de probit 

correspondant à l’effet insecticide (probit de 

mortalités corrigées) ; X : dose des extraits testés ; a : 

la pente. 

 

 
Figure 2. Droites de régression des larves L4 

traitées par l’extrait aqueux après 48h de contact 

 

 
Figure 3. Droites de régression des larves L4 

traitées par les alcaloïdes après 48h de contact 

 

   Les résultats du calcul des DL50 sont illustrés dans 

le tableau 3 comme suit: 

 

Tableau 3. DL50 de l’extrait aqueux et des 

alcaloïdes 

 
   Il est noté que les concentrations qui causent 50% 

de mortalité sont de l’ordre de 4,48 mg/ml de 

l’extrait aqueux, et 6,91 mg/ml pour les alcaloïdes. 

   Nos résultats concordent avec ceux obtenus par 

Bellagh et al. [20], en travaillant sur le purin d’Ortie 

comme agent de lutte biologique contre la mineuse 

de la tomate Tuta absoluta. L’effet insecticide est 

noté aussi par Benoufella-Kitous [21] sur l’effet de 

l’extrait aqueux des feuilles de l’Ortie sur le puceron 

noir Aphisfabae après trois jours de traitement. 

IV. Conclusion 

   L’ensemble des tests effectués contre C. pipiens 

indiquent que l’extrait aqueux de la Grande ortie 

possède des propriétés insecticides meilleures par 

rapport à celui des alcaloïdes. Les résultats obtenus 

laissent suggérer l’utilisation des métabolites 

secondaires d’U. dioïca L. comme bioinsecticide. 
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